
Falaise

QUOTIDIEN OUEST-FRANCE jeudi 28 juin 2018

347 mots -

Avec les onze élèves de terminale qui vont passer leur dernière épreuve jeudi, Françoise Lhémery a su créer
une vraie et tendre complicité. « C’est une deuxième maman », reconnaissent-ils tous. - Crédit Ouest-France

Jeudi, onze élèves du lycée Louis- Liard, option danse, passeront leur épreuve pratique du bac.

Mardi,  ils  peaufinaient  leur  présentation  avec  leur  professeure,  Françoise  Lhémery.  Elle  le

confesse volontiers : « Après trois ans passés avec moi, c’est un déchirement de voir partir

mes élèves.  Mais c’est aussi  une satisfaction car j’ai  apporté ma pierre à leur avenir,

humainement et professionnellement. C’est un enseignement d’excellence et exigeant. »

Pendant trois heures, Françoise leur prodigue les derniers conseils. Sur une musique de Daisy,

ils enchaînent les déplacements. « Pensez à respirer, laissez-vous porter par la mélodie. »

Depuis début avril,  ils travaillent leur composition à raison de cinq heures par semaine. « Ils

seront jugés comme chorégraphe, interprète et spectateur », explique Françoise. Lundi, ils

ont passé un écrit de 3 h 30 sur l’analyse chorégraphique et l’histoire de la danse. Jeudi, un

quintette, un quatuor et un duo passeront devant un jury composé d’un professeur et d’un artiste

et l’évaluation portera sur la composition et l’interprétation.

Et l’avenir dans tout cela ?

Pour Axel et Flore-Anne, qui vont présenter un duo, la suite de leur carrière s’annonce bien. Axel

a commencé à 9 ans le hip-hop et les danses urbaines. Flore-Anne était plutôt tournée vers la

danse orientale et le classique. Dès la seconde, ils se dirigeront vers le contemporain.

Le 12 mai dernier, ils ont passé des auditions et ont été reçus. Après le bac, ils vont partir à

Toulouse pour intégrer l’école James Carlès où ils vont acquérir une formation pluridisciplinaire

de  haut  niveau.  « Notre  but  est  d’entrer  ensuite  au  Centre  de  développement

chorégraphique national de Toulouse », proclament-ils en chœur.

Anthony,  quant  à  lui,  va  retrouver  ses  copains  de  promo  à  Toulouse,  pour  faire  un  BTS

communication. « J’aurais voulu être danseur, mais c’est difficile. Mon but, c’est de devenir

critique artistique dans le milieu de la danse ». Une façon pour lui de ne pas quitter le monde

qui le passionne.


